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() à l’origine
) le point sur... (

Institut de formation et de recherche en éducation à l’environnement en Poitou-Charentes

)( Débats !
Fo rêt de panneaux et peur de la nature . . .

“S’il se trouve un endroit merveilleux, où la
sauvagerie et la plénitude de la vie se don-
nent libre cours, faut-il souhaiter le voir
équipé de panneaux et d’indications ?”

“Il faut se rappeler que beaucoup de ceux
qui aiment la nature sont sensibles à une
émotion venue de la sa u vagerie des lieux,
de l’exubérance végétale, d’une sp o n t a n é i t é
dans l’agencement des espaces et des être s
qui les peuplent, d’un "je-ne-sais-quoi" qui
d i sp a raît maintenant, étouffé sous nos équi-
pements dits éducatifs : panneaux, flèches,
m i ra d o r s, abris, pancartes, etc. ”

“On n’a jamais vu quelqu’un devenir fanatique
de la nature à partir d’une arg u m e n t a t i o n
ra t i o n n e l l e. C’est un élan ! ”

“ L’ o u ve r t u re émotionnelle est le pre m i e r
pas indisp e n sa b l e. On doit pouvoir entre r
dans la nature comme dans un rêve. ”

E x t raits de “La peur de la nature” de Fra n ç o i s
Te r rasson, (1990, Editions Sang de la terre ),

re l evés par Colette Chambonnet comme matière à
réflexion avant la réalisation du sentier d’interpré-

tation des Gorges du Lignon (cf article p2).

• D i verses expériences de formation sur l’in-
terprétation co-organisées avec des parte-
n a i res sont à l’origine de la volonté de donner
des pistes pour utiliser les démarches d’inter-
prétation en éducation à l’enviro n n e m e n t .

• L’interprétation est un domaine très va s t e
qui re c o u v re à la fois la protection des milieux,
le tourism e, la pédagogie, on essa i e ra dans
cette fiche de se centrer sur ce dernier point
en allant de l’interprétation comme démarc h e
d’éducation à l’environnement à l’utilisa t i o n
des projets d’interprétation comme support
d’éducation à l’enviro n n e m e n t .

L’interprétation des patrimoines, 
entre médiation culturelle et éducation à l'environnement

Une activité éducative de 
découverte des patrimoines

L’interprétation est "l ’ a rt de fa i re com-
p re n d re à des visite u rs la signification et

la valeur d ‘un lieu". (F. Tilden, 1957)

Un concept qui nous vient
d’Amérique…

C’est dans les parcs nationaux américains
qu’apparaît la notion d’interprétation, et ce,
dès la fin du XIXe siècle ! En 1957, le jour-
naliste F. T i l d e n ,
fasciné par les
moyens mis en
œuvre par les ani-
mateurs de parcs
(les i n te rp reto rs) pour
animer et communi-
quer avec leur public,
théorisera ces pratiques
dans un ouvrage clé
(Interpreting our Heritage).
Ce concept s’intégrera au
contexte français dans les
années 1980.

...qui s’appuie sur des principes

Tilden a synthétisé ces approches en
principes dont on peut retenir les idées sui-
vantes  : interpréter c’est...
- S u g g é rer plus que décrire, et ainsi dépas-
ser la simple information sur des faits.
- Interpeller et provo q u e r plus que cher-
cher à instruire.
- Fa i re appel à la personnalité, la sensibili-
té, les émotions, la participation... 
- D é velopper des re l a t i o n s entre les sujets
traités et l’expérience personnelle desg e n s ;
mettre du quotidien dans nos informations.
- Établir des liens entre des faits relevant
du p a s s é et les réalités des temps p r é s e n t s
mais aussi à ve n i r, évitant ainsi un discours
passéiste sur le patrimoine. Il s’agit aussi de
parler d’une situation locale tout en por-
tant un re g a rd plus vaste (effet de zoom).
- C o n c evoir un thème fédéra t e u r (voire un
problème) qui donne du sens (esprit des
lieux) et qui organise les sujets (disciplinai-
res) à aborder et les histoires que l’on veut
r a c o n t e r.

Ces principes peuvent servir de guide pour
bâtir une animation, concevoir une exposi-
tion, rédiger un livret de découverte... 
Une démarche de mise en valeur de site

Ces principes ont par la suite été déclinés
dans une démarche cohérente de mise en
valeur à l’échelle d’un monument, d’un site ou
d’un espace plus étendu. Les “projets d’inter-
prétation” se basent sur une analyse poussée

1) des potentiels
d ut e r r i t o i re (en ter-
mes de ressources
p a t r i m o n i a l e s, histo-
r i q u e s, socioculturel-
l e s, paysagères. . .
mais aussi immaté-
rielles : contes et
l é g e n d e s, chansons,
r e c e t t e s, ambiances. . .
et de ses contraintes :
accès...), 
2) des publics visés et
3) des objectifs et des
m e s sages r e t e n u s. 

Des “médias” très variés…

On distingue généralement les médias
humains : visites, démonstrations, specta-
c l e s, animations diverses et les médias maté-
r i e l s : expositions, sentiers, publications, bor-
n e s, créations artistiques. . .

L’exemple des sentiers...

Le sentier est sans doute le plus connu
des médias d’interprétation. Depuis les 1e r s

sentiers à “étiquettes” des arboretums , on a
vu fleurir les sentiers “pédagogiques” avec des
contenus informatifs sur différents supports
(panneaux ou plots renvoyant à un topogui-
de). Le sentier d’interprétation est apparu plus
récemment : il met en interrelation tous les
éléments constitutifs d’un lieu choisi à partir
d’une thématique soulignant l’identité du site.
Si les supports classiques y sont présents
(attention, pas trop de panneaux !), ils sont
souvent plus variés (objets,  aménagements
p a r t i c u l i e r s, créations artistiques, présence
d ’ a n i m a t e u r s...) ...en fait, c’est toute une mise
en scène, pour vous interpeller, provoquer vos
réactions et vous révéler l’esprit du lieu.

Henri Labbe, CTPS, DRD Jeunesse, Sports, Vie associative de Bretagne 
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) ) Du côté des
formations. . .
la formation éco-
i n t e r p r è t e

les stages de l’Ifrée
et de ses partenaire s

Une formation originale née il y a
déjà 16 ans... 
Elle prépare des chefs de projets à la fois
pédagogues et médiateurs, qui initient et
re sp o n sabilisent par des actions de sensi b i-
l i sation, d’information et de formation diffé-
rents publics à l’enviro n n e m e n t .
Cette formation de 11 mois est itinéra n t e
dans les CPIE de Franche-Comté ; 5 mois
sont consacrés aux stages pratiques qui se
d é roulent en alternance avec les périodes
de re g roupement en Centre. L’ o rg a n i sa t i o n
m o d u l a i re permet de suivre tout ou partie
de cette formation. 
Les modules : 1. Construction du pro j e t
p ro f e s sionnel, 2. Sensi b i l i sation à la natu-
re, 3. Outils pédagogiques et pro d u i t s
touristiques de loisi r s, 4. Gestion de pro-
jet, 5. Interprétation du patrimoine, 6.
E n v i ronnement et Te r r i t o i re, 7. Education
à l'environnement – Concepts et actions.
Public : Niveau Bac +2 à Bac +4 avec de l’ex-
périence en animation et de solides
c o n n a i s sances en enviro n n e m e n t .
Dates : de septembre à juillet.

Contact : URCPIE de Franche-Comté
Maison de la Nature

3 9140 ARLAY
Tél. 03 84 85 12 75

w w w. c p i e - b r e s s e – j u r a . o r g /

Contact : Daniel KE M PA
Directeur du projet
tél. : 06 62 75 83 46

Le Syndicat Mixte des Trois Rivières a claire-
ment énoncé le souhait de met t re en valeur les
G o rges du Lignon. Plusieurs pro j ets ont vu le jour
dont celui de la création d’un sentier d’inte rp ré-
tation dans la fo rêt de la commune des Vi l l et te s .

Le CPIE local, l’ONF et Nature-Haute-
Loire (NHL) se sont proposés pour mener ce
projet. Colette Chambonnet, membre active
de NHL, insiste dès le début sur l’implication
des classes des 2 écoles de la commune.

Le projet démarre pendant
l’année scolaire 20 01 - 20 02
par un état des lieux : des ani-
mations sur le terrain et en
classe permettent aux enfants
d’y apporter leur part : appro-
che sensorielle du milieu et
réalisation d’un herbier par
les maternelles, travail sur la
faune du sol, les oiseaux, le cadastre, ren-
contre avec la société d’histoire locale, le
club de randonnée… mais aussi approche
artistique par la mosaïque, pour les plus
g r a n d s. Ce travail a permis de définir les
potentialités du sentier et les sites particu-
liers à mettre en valeur.

L’o ption retenue a été l’o u ve rt u re émo-
tionnelle, l’immersion dans la beauté du site,

explique Colette Chambonnet, persuadée
que la multiplication de panneaux expli-

catifs ne peut pas remplacer la découverte
directe des ambiances végétales variées
du sentier. Les aménagements seront donc
réduits au minimum (hors gros travaux :
réouverture des chemins. . . ) .

L’investissement des classes dans la phase
d’aménagement s’est traduit, durant les deux
années scolaires suivantes, par la réalisation
d’une mosaïque sur un lavoir (rénové pour l’oc-

casion) ; d’une fresque pour
embellir une chambre de
visite de la conduite d’eau
du Lignon et le choix du pic-
togramme accompagnant
le balisage : un lézard en
m o s a ï q u e, dessiné par les
e n f a n t s. Des illustrations,
travail sur les expressions
et poèmes des enfants
ont aussi été valorisés

dans une brochure d’information. Celle-ci pro-
pose aussi l’”e n qu ê te du ga rde fo re stier Imbert” ,
animation menée par l’ONF pour certaines
c l a s s e s. Cette activité permet de tester ses
connaissances sur les essences d’arbres grâce à
des plaques-indices présentes sur le  sentier.

Les enfants en ont parlé, tout le monde a
é té imp l i qué et cet espace a vraiment été
re d é c o u ve rt !

Valorisation des Gorges du Lignon

la participation des écoles

En Bretagne, durant l’année 1998, un
groupe d’acte u rs éch a faude un pro j et inédit.
La fo rmule consiste à proposer à des jeunes
de 16 à 18 ans un chantier d’été de 3 semai-

nes pendant lequel ils s’ i n i t i e ront à la démar-
che d’inte rp rétation du patrimoine et ré a l i s e-
ront un ensemble de stations pédagogiqu e s
d e stinées à met t re en va l e u r, auprès du
grand public, une maison fo rte du XVe s i è c l e

d evenue depuis Fe rme Au b e rge .

“Accueil Paysan” est le partenaire local
de l’opération, “Études et Chantiers”, l’orga-
nisateur du chantier et la Direction
Régionale Jeunesse et Sports, en la person-
ne d’Henri Labbe, la structure-conseil. 

L’idée est de permettre aux jeunes,
contrairement aux chantiers classiques, de
s’impliquer en amont de la réalisation. Dès
leur arrivée, les volontaires sont immergés
dans l’histoire du lieu, au travers d’une scé-
nographie participative et d’ateliers de
d é c o u v e r t e. Les jours suivants, une sensibi-
lisation à l’interprétation du patrimoine
basée sur des visites de sites interprétés

permet d’entrer au cœur de la démarche. 

Une phase d’approfondissement suit,
avec des groupes thématiques chargés de
mener des recherches auprès de la popula-
tion locale et de personnes-ressource en his-
t o i r e, traditions, agriculture, architecture,
p a y s a g e... Témoignages, textes, iconogra-
phie et objets s’accumulent. Des thèmes per-
tinents ressortent, qu’il s’agit de mettre en
œ u v r e. À cette fin, plasticiens, artisans
locaux et bricoleurs de génie apportent leurs
savoir-faire pour la phase de réalisation.

Ainsi, après 3 semaines d’émulation
r e m a r q u a b l e, 6 stations d’interprétation
sont réalisées et présentées au grand
public lors d’une journée porte ouverte. 

Cette expérience, unique en son genre,
témoigne d’une action novatrice qui a per-
mis de concilier avec originalité vacances,
éducation au territoire, valorisation du
patrimoine et développement local.

Chantier de jeunes en Bretagne

de la sensibilisation à la réalisation

Contact : Colette CH A M B O N N E T
tél. : 04 71 66 00 50

Depuis ses débuts, l’Ifrée organise des forma-
tions sur les démarches d’interprétation en
associant plusieurs pôles de compétence de
la région (le CPIE de Gâtine Po i t ev i n e, le Pa rc
interrégional du Marais Po i t evin). Le partena-
riat a pu même s’élargir au-delà de la région,
avec l’IRPa (Institut Régional du Pa t r i m o i n e )
de Bretagne à travers l’org a n i sation de stages
i t i n é rants : dans le Grand Ouest (en 1999 et
en 20 02) et au Pays de Galles, en 2000. Dans
la pro g rammation du printemps 20 05, de
n o u veaux partenaires seront associés -
l ’Atelier du Patrimoine de Saintonge et le cen-
t re de Découverte d’Au b e t e r re - pour former
aux démarches d’interprétation et de va l o r i-
sation autour des patrimoines nature l s, pay-
sa g e r s, arc h i t e c t u raux, qu’ils soient urbains ou
r u raux, en jouant sur les échelles de territoire
(une région : le Po i t o u - C h a re n t e s, une ville :
S a i n t e s, un village : Au b e t e r re - s u r - D ro n n e ) .

Contact : Catherine BI L L A R D- Ifrée
tél. : 05 49 09 64 92



Depuis dix

ans, de nombre u-
ses classes du
d é p a rtement de
l ’ H é rault – écoles

et collèges – voya ge n t ,

e m b a rquées dans "L’ ave n t u re
d’un grain de ra i s i n " .

Ici, on plante et on cultive
la "vigne école", et, les bonnes
a n n é e s, si les dieux ont été clé-
m e n t s, on fait du jus de raisin,
que l’on aide parfois à se trans-
former en vin (mais, chut…). 

A i l l e u r s, la vigne est pré-
texte à laisser libre cours à son
imagination pour créer une
œuvre d’art… une mosaïque,
une sculpture, une fresque…

Bref, autant de points de
vue sur ce patrimoine socio-
économique de la vigne et du
vin qui donnent lieu à de mul-
tiples possibilités d’interpréta-
tions des territoires.

L’Inspection Ac a d é m i q u e
de l’Hérault et "Les Vignerons
Coopérateurs de l’Hérault"
accompagnent pédagogi-
quement, techniquement et
financièrement les classes.

Pour Luc David, respon-
sable du secteur interpréta-
tion des “Écologistes de
l’Euzière”, l’association qui
a initié le projet en 1992, il
s’agissait de proposer une
dynamique permettant de
recréer du lien social autour
des territoires de vignobles. Un
programme d’interprétation
(visites de caves, expositions,
circuits de découverte, partici-
pation aux travaux du vigno-
ble…) avait déjà été conçu
pour faire venir des touristes.
"Le projet actuel répond à
deux nouvelles tendances de
l’interprétation française",
déclare Luc David : "avoir un
ancrage local fort qui passe
par la participation des habi-

tants (les élèves et les vigne-
rons notamment mais aussi
les grands-pères qui détien-
nent des savoir-faire pré-
cieux…) et être en lien avec
une réalité économique du
territoire concerné".

A l’issue de dix ans d’exis-
t e n c e, un certain nombre de
“médias” ont été réalisés par
les enfants en direction du
public local ou touristique : 

créations littéraires : romans,
p o é s i e s, textes divers p a r-
cours thématiques fléchés dans
les villages productions théâ-
trales créations plastiques :
réalisation d’étiquettes de bou-
teilles de vin, de fresques dans
les écoles, de sculptures, de
mosaïques (Villa Gallo-romai-
ne à Loupian), de santons, de
c a l l i g r a p h i e, d’enluminures 

BD sur l’histoire de la vigne 
création de maquettes. . . .

Par ailleurs, des
ressources mutualisées sont
mises à disposition de tous les
établissements participants : 

une exposition collective
constituée des travaux réalisés

un site Internet comportant
des fiches pédagogiques, des
d o c u m e n t a i r e s, des relations
d’expériences une mallette
pédagogique sur le thème de
la vigne et du vin.

site web : w w w. v i g n e r o n s. c o m /
d o s s i e r s / a v e n t u r e. h t m l

outils &

Contacts : Martine OLIVET
Inspection académique
tél. : 04 67 91 52 94
m a r t i n e. o l i v e t @ a c - m o n t p e l l i e r. f r

Comment se fa i re ra p i d e-
ment une idée concrè te de ce
qu’ e st l’inte rp rétation, si l’o n

n’ e st pas spécialiste de la qu e s-
t i o n ? Plusieurs documents ont
vu le jour depuis 2000 pour
“guider” les néophy tes dans les
m é a n d res de cet te notion et des

réalisations qui s’en ré c l a m e n t .
Nous en pré s e n te rons 3, dont 2
sont des productions ré g i o n a l e s
avec une valeur illust ra t i ve plus

gl o b a l e .
Ils se placent tous les trois dans
la perspective de sensibiliser
de futurs commanditaires à
l’intérêt, aux possibilités et aux
contraintes d’une démarche
d ’ i n t e r p r é t a t i o n .

1 ) C o n d u i te de pro j et d’inte rp ré-
tation - Le patrimoine par le rêve

et l’émot i o n, édité par le Centre
Régional de Ressources du
Développement Rural Rhône-
A l p e s, fait suite au séminaire
national "Interprétons l’inter-
prétation" qui a eu lieu en
Ardèche en décembre 2000.  
L’intérêt de cette brochure de
24 pages tout en gris et bleu,
réside dans une présentation
très complète de la philosophie
de l’interprétation : origine,
signification, principes... Elle
donne aussi des “éléments
pour agir” : de la construction
du cahier des charges à l’éva-
luation en passant par le repé-
rage des étapes, l’identification
des interlocuteurs (y compris
la population), le choix des
types d’interprétation et des
m é d i a s. Par contre, elle ne pré-
sente pas de réalisation
c o n c r è t e, si l’on excepte les
quelques photos utilisées à
titre illustratif.
Un outil assez dense, i n t é r e s-
sant pour cadrer la réflexion
en amont d’un projet.

2 ) le Guide méth o d o l o g i qu e
pour l’inte rp rétation de sites - à
l ’ a t tention des maîtres d’o u v ra-

ge s, de la DIREN Franche-
Comté et du CPIE du Haut-
Doubs est une brochure en
couleurs de 23 pages.
Très synthétique et très claire,

elle détaille les phases amont
depuis la décision d’interpréter
voire d’aménager (ou comment
répondre à la question : fa u t - i l

a m é n a ger le site ?) jusqu’à la
construction du plan d’interpré-
tation (comprendre le site, choi-
sir le niveau d’aménagement et
le niveau d’interprétation) et à
l’évaluation du projet. Cette
dernière rubrique, illustrée de
dessins et de photos, donne des
exemples de mauvaises ten-
dances (les dysfonctionne-
ments possibles entre site, amé-
nagement et interprétation,
présentés avec humour) et les
remèdes qui permettent de lut-
ter contre : un guide de vigilan-
ce pour garantir la qualité des
r é a l i s a t i o n s.
La réalisation et ses aspects
techniques et budgétaires sont
abordés rapidement à la fin.
Un outil pertinent pour faire
comprendre l’utilité du travail
de l’interprète.

3 ) Réussir la mise en valeur du
p a t rimoine naturel - recueil d’ai-
de à la réalisation de sentiers
d ’ i n te rp rétation et de découve rte

en Alsace, proposé par L’A R I E-
NA (Alsace) est une brochure
de 15 pages, avec de nombreu-
ses photos en couleur. Elle abor-
de l’implantation d’un sentier
avec ses aspects techniques,
b u d g é t a i r e s, partenariaux et de
cohérence territoriale.
C’est un résumé de la méthode
de conduite de projet pour le
c o m m a n d i t a i r e, illustré par 5
exemples de sentiers existants
et l’analyse de leurs éléments
de réussite.

Trois guides méthodologiques pour une
approche de l’interprétation de sitesDans l’Hérault, écoles et vignerons

interprètent leurs terroirs

Brigitte JOUHAU D
Vignerons Coopérateurs de l'Hérault
tél. : 04 67 07 03 33
c o m m u n i c a t i o n @ v i g n e r o n s. c o m

( ré fé rences comp l è tes des 3 outils : cf.
biblio p.4)

expériences



méthodes
)) N o u ve a u t é s. . .
l’interprétation
en mouvement

Des méthodes pour l’interprétation personnalisée

et l’animateur dans tout ça ?

Le film " A S UA P M U S H UAN : là où vient
b o i re l’orignal - Démarche québécoise de mise en

valeur du patrimoine" p ré s e n te, au trave rs d’un
t ravail de mise en valeur du te rri to i re ancest ral des
a m é rindiens du Lac Saint Jean au Québec, une
m é thode pra g m a t i que d’aménagement et d’inte r-

p rétation du patrimoine. Pendant 28 minutes, on
suit le travail des étudiants de BTS français part i s
6 mois au Québec pour mener ce pro j et. 

Points forts : Le film permet de bien com-
prendre les différentes étapes du diagnostic
au zonage avec choix des thématiques d’in-
terprétation. La méthode s’appuie sur un tra-
vail cartographique et de terrain : on voit
concrètement se construire les potentiels du
territoire à travers la superposition des atouts
“biophysiques”, “récréo-touristiques”, “socio-
culturels” et “sensoriels” et leur hiérarchisa-
tion. Le film aborde ensuite la prise en comp-
te des activités humaines présentes sur le site,
les limites de la mise en valeur, la fonction de
g u i d e - i n t e r p r è t e... La philosophie de l’interpré-
tation transparaît tout au long du film : l e s
m e i l l e u rs souve n i rs de visites sont liés au re s s e n-

ti ; l’o riginal vaut mieux que la meilleure inte rp ré-
tation : il y a des endroits où il faut renoncer à

tout aménagement ou le re p o rter plus loin. 

Points faibles : Si cette vidéo explicite très
bien la démarche, elle ne permet pas de se
faire une idée des médias finaux (aménage-
ments et animations) qui peuvent en décou-
l e r. L’aspect pratique des réalisations, les maté-
riaux, les budgets ne sont pas abordés ici.

Le terrain étudié est un vaste site naturel
canadien où l’empreinte humaine est très
diluée et spécifique (améridiens) ce qui rend
l’identification difficile pour d’autres échelles
de territoire. 

En résumé, cet te vidéo est une bonne intro-

duction à la démarche d’inte rp rétation d’un site, à
visionner et à commenter en groupe. Po u r
Annabelle Au p rê t re, pré s i d e n te de l’association
SP I R É E, la méthode est applicable à l’échelle d’une
commune, d’un "pays", d’une ré s e rve ou d’un

p a rc... La pra t i que en France de pl u s i e u rs anciens
du pro j et montre qu’elle se révèle très inté re s s a n te ,
n otamment pour imp l i quer la population locale
dans l’analyse et la concertation. 

Si la réalisation de médias d’inte rp ré t a t i o n
de sites peut fa i re l’o b j et de pro j ets pédagogiqu e s

( avec des élèves, des jeunes hors te mps scolaire
et même des groupes d’adultes, habitants, et c . ) ,
c ’ e st aussi une te ch n i que d’animation à part
e n t i è re. On parle alors d’un média “pers o n n a l i s é ” ,
car l’homme, à la diffé rence d’un panneau,

s’ a d a pte à son public.

D’après Richard Joseph,
qui pratique l’animation
depuis de nombreuses
années au Pa r c
Interrégional du m a r a i s
Poitevin, il est souvent diffi-
cile de trouver des supports
matériels d’interprétation
utilisables avec un groupe
( 10 à 15 personnes) : les
panneaux, tables d’orienta-
tion, bornes interactives  et
même expositions, sont
conçus pour une découverte
par 2 à 3 personnes simultanément tout au
p l u s. Pour faire vivre l’interprétation à un grou-
p e, l’animateur a donc un véritable rôle d’inter-
prète à jouer. La situation idéale est celle où les

équipements appuient le travail de l’animateur
(s’il détient une télécommande pour déclen-
cher des lumières ou des sons par ex.). 

Pour se familiariser avec les méthodes
d’animation en interprétation, Espaces
Naturels Régionaux de Lille (fédération des

Parcs naturels du Nord Pa s
de Calais) a édité un cahier
technique (cf. encart et
biblio) qui est téléchargea-
ble gratuitement sur inter-
net. Cet ouvrage présente
des théories de la commu-
nication (modèle “émet-
t e u r, message, récepteur”. . . )
et les pratiques d’animation
qui en découlent (choix du
t i t r e, du thème, de la
d u r é e... élaboration du scé-
nario...). Le dernier chapitre
est consacré à deux publics
particuliers (les enfants de

6 à 12 ans, et les personnes handicapées)
pour lesquels des grandes règles sont don-
nées sur les caractéristiques de leurs modes
d ’ a p p r e n t i s s a g e.

Une vidéo réalisée par des français au Québec 

la démarche, pas à pas

Contact : SPIRÉE : Association de Soutien aux
p ro j ets en Inte rp ré tation et Re l a t i fs à l’Éducation à
l ’ E nv i ro n n e m e n t spiree24@yahoo.fr
EIOP - Lycée agricole de Périgueux

N o u veaux médias, nouveaux publics,
n o u veaux esp a c e s, nouveaux besoins. . .
La banalisation des sentiers interpré-
tés et surtout le recours à des sup-
ports et modes de communication
s t a n d a rdisés incitent les concepteurs,
et parfois les commanditaire s, à avo i r
recours à d’autres formes de média-
tion. En voici quelques exemples…

De nouvelles technologies, comme
le GPS (Global Po sitionning System),
permettent la mise en œuvre de sy s t è-
mes "d’intelligence touristique".
Grâce à un déclenchement automati-
q u e, une console emmène le visiteur à
la découverte du territoire dans un
reportage multi-thématiques et multi-
l a n g u e s, parfois ludique, fait d'expli-
c a t i o n s, de musi q u e s, d'arc h i ve s, de
dialogues et de témoignages.

Les typologies de publics fréquem-
ment ciblées  se voient complétées par
d ’ a u t res en situation de déplacement
ou de trava i l : 
- des outils pour attirer l’attention des
abonnés des TER sont dorénavant pro-
posés afin "d’éduquer leur re g a rd " ,
lorsqu’ils traversent quotidiennement
des paysa g e s, éléments forts de l’iden-
tité régionale ;
- des entreprises se voient dotées
d’outils afin de communiquer auprès
de leur personnel pour améliorer l’ac-
quisition de gestes au quotidien.

D ’ a u t res espaces propices sont
également recherchés :
stations d’épuration, centres d’incinéra-
tion, parcs éoliens constituent autant
de sites favo rables pour éduquer et sen-
sibiliser le public. Des parcours pédago-
g i q u e s, des espaces muséogra p h i q u e s
contribuent à expliquer les enjeux qu’ils
véhiculent : gestion de l’eau, tri des
d é c h e t s, énergies re n o u ve l a b l e s …

Les territoires valorisés sont de plus
en plus va s t e s. Au j o u rd’hui, ce sont les
régions qui interprètent leurs paysa g e s.
Des guides d’itinéra i res sont pro p o s é s
comme outils de découverte et de sensi-
b i l i sation aux unités paysa g è re s.
Enfin, on cherche aussi à remettre
l’humain au centre de la médiation
par le biais d’animations, de manifes-
tations, de spectacles, d’événemen-
tiels. Le citoyen est de plus en plus
sollicité pour s’approprier le concept
et participer activement.
Sans cesse en mouvement, l’inter-
prétation nous réserve vra i s e m b l a-
blement pour les années à venir de
bonnes surprises…

Contact : Benoît D E B O S K R E
CPIE du Haut-Doubs
tél. : 03 81 49 82 99

Q u e l ques moyens “pers o n n a l i s é s ”
(basés sur du personnel) :

visite guidée randonnée accompa-
gnée ou guidée causerie p r é s e n t a-
tion évocation rallye-nature m a s-
cotte feu de camp m a r a u d a g e. . .

Q u e l ques moyens “st a t i ques” (équ i-
pements) : sentier nature autoguidé

dépliant brochure exposition 
panneau montage audiovisuel 
journal cahier pédagogique c a s-
sette pour baladeur. . .

D ’ a p rès “La démarche d’inte rp rétation du
p a t rimoine - de la th é o rie à la pra t i que” ENR
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Zoom sur…
Retour aux origines. . .

L’objectif premier de l’interprétation était for-
tement lié à la protection des espaces natu-
r e l s : il s’agissait essentiellement de canaliser
les nombreux visiteurs qui se rendaient dans
les grands parcs naturels américains. Ces parcs
étant des symboles de la nation, la dimension
éducative était importante, il s’agissait vrai-
ment de faire passer des messages et d ’ i n s p i re r
aux citoyens américains la comp réhension de
leur patrimoine naturel et la révé rence enve rs lui,
p e u t - ê t re comme “compensation” à l’urbanisa-
tion rapide et au boulve rsement que connaissait
la plus grande partie du te rri to i re des États-Un i s
( B r i n g e r, 1988). Les guides chargés de faire
comprendre aux visiteurs ce qu’ils voyaient et
d’animer les veillées autour des feux de camps
étaient relayés par d’autres formes de commu-
n i c a t i o n : exposition, sentiers avec plaquet-
t e s... Le tout, guides, mobilier et édition était
géré par les “services de l’interprétation”.
L’usage du mot et les pratques ont donc précé-
dé toute formulation conceptuelle.

En Fra n c e. . .

En France, l’interprétation a d’abord investi
les espaces protégés (réserves naturelles et
parcs naturels) avec les maisons de parcs, les
sentiers balisés... En dehors des réseaux d’édu-
cation à l’environnement qui s’y sont intéres-
sés cette notion a trouvé beaucoup d’écho
dans le tourisme et dans la nouvelle muséolo-
gie (écomusées...). 

Aujourd’hui, l’interprétation est sortie du
domaine des espaces protégés pour aller cher-
cher ses publics sur des territoires plus quoti-
diens : les sentiers, points de vue, équipements
à thème se développent dans l’objectif de
valoriser l’identité d’un lieu, quel qu’il soit.

Les tendances actuelles

La tendance actuelle, liée sans doute à la
montée en puissance des dynamiques de par-
ticiation citoyenne, est aussi de permettre de
recréer un lien entre la population locale et
son territoire. La création même d’un équipe-
ment ou d’un événement d’interprétation
devient une action à valeur éducative pour
révéler l’esprit du lieu aux habitants et leur
permettre de s’impliquer dans  l’identité qu’ils
souhaitent mettre en avant sur leur territoire,
pour eux-mêmes en premier lieu, et pour les
visiteurs extérieurs.

La question de l’évaluation se pose aussi de
plus en plus devant le constat de certaines
d é r i v e s : forêt de panneaux, information
d o m i n a n t e, manque de créativité et d’émo-
tion, standardisation des équipements. . .
Evaluation a priori, pour laquelle les critères
de Tilden et leurs adaptations actuelles peu-
vent servir de grille d’analyse. Evaluation “c h e-
min faisant” et évaluation en fin de projet,
cette dernière portant à la fois sur la qualité de
la réalisation et enfin sur la façon dont elle est
reçue et perçue par le public (cf. biblio p4).

Côté formations, infos sur le net...
• h t t p : / / w w w. p a r c - d u - v e r c o r s. f r / C P I E
formation Interprète Nature, co-organi-
sée avec le GRETA Alpes - Dauphiné,
Pôle Vercors , Lycée climatique, 38 250
V i l l a r d - d e - L a n s, tél : 04 76 95 97 88. 
• h t t p : / / w w w. a c - g r e n o b l e. f r / d a f c o /
f o r m a t i o n s / f o r m a t i o n . p h p
formation Guide interprète régional
Alpes Dauphiné
• http://www.cqrht.qc.ca/
cliquer sur “gestionnaires” puis “nor-
mes de compétences” puis “guide-
interprète” vous trouverez un docu-
ment téléchargeable détaillant, en
64 pages, les connaissances et les
compétences à acquérir pour exercer
ce métier 

•h t t p : / / w w w. c o l l e g i a . q c. c a / g a s p e /
eco-interprete_f.html 
Le Centre de Gaspé au Québec propo-
se une formation de guides-interprètes
du patrimoine et en écotourisme. 
• h t t p : / / e c o i n t e r p r e t e. o r g
Le site des anciens de la formation
é c o i n t e r p r è t e, en cours de création 

Des réseaux d’ailleurs...
• AQIP (Québec) :
http://www.aqip.ca
• h t t p : / / w w w. i n t e r p r e t - e u r o p e.net 
• AHI (GB) : http://www.heritage
interpretation.org.uk
• AIP (Espagne) :
http://www.interpretaciond e l
p a t r i m o n i o . c o m

Des 
s t r u c t u res 
re s s o u rc e s

• AT E N
2 place Viala 
34060 MONTPELLIER Cedex 2
tél. 04 67 04 30 30
h t t p : / /www.espaces-naturels.fr/ATEN
aten@espaces-naturels.fr
nombreuses publications (cf. biblio p. 4)
• Espaces Naturels Régionaux Nord-
Pas-de-Calais
17 rue Jean Roisin BP 73
59028 Lille Cedex
Tél. : 03 20 12 89 12 - Fax : 03 20 12 89 39
h t t p : / /www.enr-lille.com
o.delvaux@enr-lille.com
Coll. "Les Cahiers techniques"(cf. biblio p. 4)
• Ecologistes de l’Euzière
Domaine de Restinclières
3 4 7 30 Prades-le-Lez
tél. 04 67 59 54 62.- fax 04 67 59 55 22.
e u z i e r e @ e u z i e r e. o r g
h t t p : / / w w w. e u z i e r e. f r. s t /
• CPIE Bresse du jura
Maison de la Nature
3 9140 ARLAY
tél. 03.84.85.12.75 - fax 03 . 8 4 . 8 5 . 1 2 . 7 6
c p i e. b r e s s e. j u r a @ f r e e. f r
h t t p : / /www.cpie-bresse-jura.org
• CPIE du Haut-Doubs
25 rue de la Gare
25 560 FRASNE 
tél : 03 81 49 82 99 - fax : 03 81 89 70 52
cpie.haut.doubs@freesbee.fr
• A R I E N A
6, route de Bergheim - BP 10 8
6 7 6 02 Sélestat
tél. 03 88 58 38 48
a r i e n a . c o n c e p t i o n @ w a n a d o o . f r
h t t p : / / w w w. a r i e n a . o r g
• DA B O E C I A
Louis Espinassous 
64260 BUZY (tél. : 05 59 21 03 93)
(formations à l’interprétation 
p e r s o n n a l i s é e )

) Fe n ê t res ouvertes sur le Net !(
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D ’ a p rès : Concept et démarches de l’inte rp rétation, Bri n ger (1988) et Conduite de pro j et d’inte rp rétation par le rêve et l’émot i o n ,
CRDDR, 2001 (cf. biblio) ainsi que des entretiens avec Luc David (Écologiste de l’Euzière) et Henri Labbe (DRDJS Bret a g n e )
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• O u v rages généraux sur 
l’interprétation 

TILDEN Freeman. I n te rp reting our Heri ta ge,
U n i ve r sity of North Carolina Pre s s, USA, 1957.
O u v ra ge de ré fé rence sur la philosophie de l’inte r-
p rétation pra t i quée à l’o rigine dans les Pa rc s

Nationaux et les sites histo ri ques nord - a m é ri c a i n s.

BRINGER, Jean-Pierre. C o n c e pt et démarche de
l’interprétation. Atelier Technique des
Espaces Naturels (ATEN), 1988, 69 p. 
Ré d i gée à l'issue d'une re ch e rche dans la litté-
ra t u re et la documentation américaine, cana-
dienne et anglaise, cet te publication p ré s e n te
l ’o rigine et les principes de base de l’inte rp ré t a t i o n ,
avec une nomenclature des principaux médias.

Cahier Espaces n°HS, Tourisme et environne-
ment - du tourisme de nature à l’écotourisme,

Editions ESPACES, février 1993. 256 p.
On y tro u ve notament un article synth é t i que de Jean-
P i e rre Bri n ger sur l’introduction du concept en Fra n c e
et son potentiel dans les pra t i ques te rri to ri a l e s .

Interprétation du patrimoine (Actes du collo-
que d’Au ve r s - s u r - O i s e, 3 et 4 déc. 1996). L e s
c a h i e rs espaces, n° hors série, avril 1997.
Un ensemble re m a rquable de contributions sur la
place de l’inte rp rétation dans les enjeux to u ri st i-

ques et de va l o risation patri m o n i a l e .

L’interprétation, variations sur le thème du
p a t r i m o i n e. La Let t re de l’OCIM (O ffice de

C o o p é ration et d'Info rmation Muséogra p h i qu e ),
n ° 61, janvier-février 1999. ( t é l . 03 80 58 98 50 )
Un numéro spécial sur l’inte rp rétation, très ri ch e ,
qui fait le point sur les possibilités offe rtes par cet te
d é m a rche pour perm et t re à chacun de s’ a p p ro p ri e r

le patri m o i n e .

Dossier spécial "Interprétation". L’Encre verte,
bulletin du réseau national d'éducation à l'envi-
ronnement Ecole et Nature, n°40, printemps
2001. 
(épuisé mais possibilité d’obtenir des photocopies
auprès d’Ecole et Nature (www.ecole-et-nature.org)

I n te rp ré tons l’inte rp ré tation (compte - rendu du

s é m i n a i re de Lyas, 7 et 8 décembre 2000),
Centre Régional de Ressources du
Développement Rural (CRRDR) et Parc
Régional des Monts d’A rd è c h e, février 20 01 .

C o n d u i te de pro j et d’inte rp ré tation - le patri m o i n e

par le rêve et l’émot i o n. CRRDR, juillet 20 01, 24 p. 

S y n thèses des débats en cours entre les pro fe s-

sionnels pour adapter l’inte rp rétation au contex te

f ra n ç a i s .

• Méthodologies / équipements 

Les alligators-communicateurs. C o m m e n t
a m é n a ger vos sentiers d'inte rp ré ta t i o n .
ATEN, 1988. 36 p. (épuisé)
De l’idée à la gestion en passant par la concep-
tion et la réalisation. Un bon guide pratique
pour les sentiers, mais qui reste centré sur le

média “panneau”. 

BRINGER, Jean-Pierre. M é thodologie des plans
d ’ i n te rp ré ta t i o n. ATEN, 1992.
Un document de synthèse sur la démarche de pro-

j et ré d i gée à partir d’études ex p é ri m e n t a l e s .

BRINGER, Jean-Pierre, et TOCHE, Jean.
P ra t i que de la signalétique d’inte rp ré ta t i o n.
ATEN, 1996, 104 p.
Guide très illustré qui traite les aspects pra t i qu e s
de la réalisation de panneaux à trave rs des exe m-

ples de parc o u rs .

M é thodologie du plan d'inte rp ré tation -
Espace naturel régional Nord-Pas de Calais,
01/2000, 64 p. (Les Cahiers Techniques)
t é l é c h a rgeable sur http://www. e n r - l i l l e. c o m
Remet à jour les contenus de “Élaborer un plan
d'interprétation,” de DUMAS Michel et Espace
Naturel Régional (Nord-Pas-de-Calais), publié

par l’ATEN, 1989, 72 p.

L’équipement à thème : de son intégration au
territoire à sa mise en œuvre. Journée techni-

que du 12 déc. 2000. Espace naturel régio-
nal Nord-Pas de Calais. 78 p. (Les Cahiers
Techniques) 
t é l é c h a rgeable sur http://www. e n r - l i l l e. c o m

• Méthodologies / animations  

FÈVRE Jean-Louis, Accueillir les visiteurs sur
le terrain dans les espaces protégés. ATEN,
1988. 48 p. (épuisé)
Un guide à destination des animateurs de ter-
rain : document un peu ancien mais un contenu

très vivant.

L e w i s, W.J. (Traduit de l'américain par J. M.
Petit), I n te rp ré tation pour les visite u rs des parc s
(l') Manuel de fo rmation à l'inte rp ré ta t i o n

pour les visite u rs des parc s, ATEN, 1988, 79 p. 

Traduction du petit livre de chevet des guides-

interprètes des parcs nationaux américains. Il
présente les principes de base de l'interprétation
et propose une application spécifique en matiè-
re d'information du public, d'échanges et de
promenades.

La démarche d'interprétation du patrimoine :

de la théorie à la pratique. Espace naturel
régional Nord - Pas de Calais, 10 / 1 9 9 9 .
62 p. (Les Cahiers Techniques) 

t é l é c h a rgeable sur http://www. e n r - l i l l e. c o m
Une méthode concrète pour créer une animation

en interprétation.

• É valuation 

Evaluer l'interprétation des sites naturels.-
E spaces naturels régionaux Nord - Pas de
C a l a i s, 11 / 20 02. 69 p. (Les Cahiers
Techniques) 
À partir d’expériences et expérimentations sur
les trois parcs naturels régionaux du Nord-Pas-
de-Calais - Avesnois - Caps et Marais d'Opale -
Scarpe Escaut.

Evaluer les sites d'interprétation de plein air.-
Synthèse du sémainaire organisé par les
Écologistes de l’Euzière au Cap d’Agde du
26 au 28 mai 2004, mis en ligne sur le site :
http://www.euziere.fr.st/

• B ro c h u res régionales 

Guide méthodologique pour l'interprétation des

s i tes - à l'attention des maîtres d'ouvra ge.
Direction Régionale de l'Environnement de
Franche-Comté, mars 2002, 23 p. 
(tél. 03 81 61 53 33)
Réussir la mise en valeur du patrimoine naturel -
recueil d’aide à la réalisation de sentiers d’inter-

prétation et de découverte en Alsace. ARIENA,
juin 2004, 15 p. (tél. 03 88 58 38 48)

• Compte rendu de voyage d’étude

À la découverte de projets de mise en valeur du
patrimoine au Pays de Galles - stage itinérant du

22 au 29 octobre 2000. Ifrée, cédérom 
(tél. : 05 49 09 64 92)
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ment par :
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- l’État : Préfecture de Région Poitou-Charentes,

Direction Régionale de l’Environnement et Rectorat ;
- le Conseil Régional Poitou-Charentes.
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